
                                                                               
 
 

SÉMINAIRE SUR LES INITIATIVES DE DÉVELOPPEMENT DE L’UNION AFRICAINE DANS LE SAHEL  
ET PERSPECTIVES DE MISE EN ŒUVRE DE L’ACCORD DE PAIX AU MALI 

  
COMMUNIQUÉ FINAL 

 
Alger, le 3 décembre 2015 : Du 2 au 3 décembre 2015, au Palais des Nations, à Alger, la Mission 
de l’Union africaine pour le Mali et le Sahel (MISAHEL) a, conjointement avec le Gouvernement 
algérien, organisé un «Séminaire sur les initiatives de développement de l’Union africaine (UA) 
dans le Sahel et perspectives de mise en œuvre de l’Accord de paix au Mali».  
 
Ouvert par M. Ramtane Lamamra, Ministre d’État, Ministre des Affaires étrangères et de la 
Coopération internationale de le République algérienne démocratique et populaire, et M. Pierre 
Buyoya, Haut Représentant de l’UA pour le Mali et le Sahel, chef de la MISAHEL, le Séminaire de 
haut niveau a connu la participation de représentants des pays membres du Processus de 
Nouakchott sur le renforcement de la coopération sécuritaire et l’opérationnalisation de 
l’Architecture africaine de paix et de sécurité dans la région sahélo-saharienne, ainsi que des 
Parties à l’Accord pour la paix et la réconciliation au Mali issu du Processus d’Alger. Le Séminaire 
a également enregistré la participation d’une dizaine de départements et de structures 
techniques de l’UA, d’institutions et de mécanismes régionaux africains, ainsi que 
d’organisations partenaires œuvrant dans le Sahel.  
  
Le Ministre Lamamra, se félicitant de la coopération entre l’Algérie et l’UA, a mis l’accent sur les 
défis devant être relevés dans la région, notamment le terrorisme et le crime organisé qui se 
sont ajoutés aux défis et vulnérabilités liés au climat et à la pauvreté. Il a souligné l’importance 
d’éviter la déperdition des efforts et le double emploi. Le Ministre a mis l’accent sur l’attention 
qui doit être accordée à l’appui de la mise en œuvre de l’Accord pour la paix et la réconciliation 
au Mali. Il a également réitéré l’engagement de l’Algérie, sous l’impulsion du Président Abdelaziz 
Bouteflika, à poursuivre son soutien aux pays du Sahel et aux initiatives de leurs partenaires.  
  
Dans son allocution, le Président Pierre Buyoya a fixé les enjeux, les objectifs et les résultats 
attendus de cette rencontre, première du genre organisée par l’UA dans le cadre du Sahel. Il a 
souligné que cette initiative s’inscrit dans le prolongement de la générosité et de la disposition 
témoignées au Mali par la communauté internationale depuis le début de la crise jusqu’à la 
signature de l’Accord de paix, ainsi que de l’intérêt subséquemment  suscité pour le Sahel. Le 
Mali et le Sahel connaissent des défis énormes et multiformes (gouvernance, sécurité, 
développement), a-t-il souligné. Il a ajouté que le Séminaire vise à recenser les projets de 
développement en cours ou envisagés dans le Sahel par les différents structures et organes de 
l’UA, des Communautés économiques régionales compétentes et d’autres institutions de 
développement, et  à réfléchir, avec les différents intervenants dans le Sahel, sur la place 
prioritaire à accorder dans  leurs stratégies ou initiatives respectives aux aspects de l’Accord de 
paix et de réconciliation au Mali concernant le développement des régions du nord du Mali. Il a, 
pour cela, invité les intervenants à centrer leurs échanges sur des projets et programmes 
concrets.  C’est ainsi qu’il sera possible de tirer le meilleur de différentes actions en cours ou 
envisagées et de renforcer leur impact au bénéfice des populations concernées. 

 



Les participants ont été unanimes à dire que la région sahélo-saharienne fait face aujourd’hui à 
une multitude de défis et de menaces à la stabilité et la sécurité régionale. Ils ont souligné la 
nécessité d’une action urgente et cohérente pour relever ces défis. 
 
Les exposés faits lors du Séminaire, très riches et variés, ont illustré le grand intérêt porté par la 
communauté internationale à la région du Sahel. Ils ont, si besoin était, confirmé la variété des 
domaines d’intervention des uns et des autres, dont, entre autres : (i) les services sociaux de 
base, les infrastructures routières, ferroviaires et de transport fluvial; (ii) l’eau et l’énergie, (iii) 
l’agriculture et l’élevage, et (iv) la lutte contre l’insécurité alimentaire, l’éducation et la culture.  
 
Ces exposés et les débats qu’ils ont générés ont permis aux participants de prendre 
connaissance des programmes et projets de développement de l’UA et des autres acteurs 
concernés dans le Sahel.  
 
Les participants se sont félicités de cet intérêt manifesté en faveur des pays du Sahel, et ont 
formulé les recommandations suivantes : 
 

 une plus grande coordination entre les partenaires concernés, afin d’assurer plus de 
rendement de la part desdits acteurs dans leur aide aux pays bénéficiaires ; 
 

 une intensification des projets orientés vers l’action et la prise en charge des besoins des 
populations bénéficiaires ; 

 

 la prise en compte des priorités des pays bénéficiaires et de leurs programmes et 
stratégies de développement ; et 

 

 un suivi structuré par l’UA, à travers la MISAHEL, des différentes initiatives et une plus 
grandes harmonisation de ces propres actions. 

 
De manière spécifique, les participants se sont réjouis des avancées significatives enregistrées 
dans le cadre du processus de paix au Mali.  
 
Afin d’assurer le retour définitif de la paix et de la cohésion dans le pays, ils ont exhorté les 
Parties à tout mettre en œuvre en vue d’accélérer le processus de mise en œuvre intégrale, 
fidèle et diligente de l’Accord, sous l’égide du Comité de suivi de l’Accord. 
 
Compte tenu de l’urgence de la situation au Nord du Mali, les participants ont appelé la 
communauté internationale et, plus particulièrement, les acteurs concernés par les programmes 
de développement à adapter leurs actions et modes d’intervention aux dispositions de l’Accord 
de paix et à prendre en considération, et de façon prioritaire, certaines zones considérées 
comme délaissées.  
 
Les participants ont présenté leurs vifs remerciements au Gouvernement algérien et à l’UA pour 
cette initiative. Ils ont exprimé le vœu que ce genre de concertations se multiplie au bénéfice de 
la paix, la stabilité et le développement de la région du Sahel.   


